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Qu’on aide à morte et qu’une culture propre est
aussi importante qu’une conscience
nette.

Anne avec une affluence très con­
sidérable de pèlerins et un clergé
plus nombreux que jamais, se dé­
ploya au dehors dans ce cadre en-
enchameur que

RECONNAISSANCE pour notre h vie.
tjue Sainte Anne acquitte notre

dette vis-a-vis de son noble Servi­
teur !

M auvaises langues
Je me rends avec empressement

au désir des Révérendes Soeurs
de 1 1 lâpital St.Joseph et de Ma­
dame Heritier, en remerciant en
leur nom toutes tes personnes qui
ont contribué au succès de leur ha
zar, lequel a rapporté, en cinq
jours, la jolie somme de $2,142.56.

charité a inspiré tous les
coeurs, li a été facile de le cons­
tater par l'entrain et le dévoue­
ment de chacun.

Donc, sincère merci à tous, mais
spécialement à M. le chanoine Elz.
Roy, curé de la cathédrale qui a
bien voulu patronner et encourager
celte vente de charité.

Les Dames religieuses de l'hos­
pice méritent un merci tout parti­
culier pour la bienveillance avec
laquelle elles ont fourni le local et
aidé de toutes manières.

Merci aux Messieurs de la Fan­
fare qui ont su faire vibrer les é.
ciios d’alentour de leurs si suaves
harmonies ; merci aussi à Mada­
me 1 lector Pillion dont le précieux
talent d'artiste-pianiste a charmé
tous ceux qui ont eu l’avantage de

b, la ohawce vous offre ce spec- ,,, , ,  Soirée-Con.
laele. observez un homme chauve. , m  ,,  magnifique
qm. chez le cotlTeur. se fatt don- p.,„in.,ire. gé.
ner une lotion Le jet tombe s u r , ^ , ^ m ,  mise à la disposition
le crane, s étalé brutalement sur la (Je . Da,11liS organisatrices par M
surface polie, gagne le front, entre ,c chanoine Xloreaull, Supérieur
les deux yeux. C’est l’inondation. ,u séminaire
Voyez la même opération sur tê- XIrtvi à M. Brûlant, gérant de
le du la liquidi si [nid ]a (Jjc, (|u pourvoir à qui revient une
dans la forêt des cheveux. Cha- .)0ime slKV(.s ,,our avoir
que racine en absorbe sa part, l ’as ,a;, mH. si magnifique installation
une goutte sur le front ni dans les •.]t.l.lri(|,I(,
y eu x ... Pas d’inondation. ,, .. , Merci aux Dames du ComitéRapelons donc, par ce temps de
crue, que la l huile était jadis si ri­
che de forêts qu'on l'appelait la
Gaule chevelue. Les forêts ont été
rasées, on continue le massacre
des quelques arbres qui restent. La
Gaule est donc, devenue chauve..

—Vous les connaissez ?
Pour les réduire au silence, il

suffit de dire à ceux qui viennent
apporter une accusation grave sur
autrui :

son relèvement Je crois aux enfants de la fer­
me, aux meilleures récoltes,
espérances de l’avenir.

aux l 'n autre ami fidèle de Sainte Au­
ne qui n'oublie jamais qu'il lut un
des premiers artisans du culte de
Sic-Anne a la l ’ointe-au-l’ère,
après le regretté Monseigneur l’ul-
duc. je veux dire, Monseigneur
R -1'b. Sylvain, I’. 1).,
M enseignent l'Evêque

présenté notre
l ’ointe dans le calme d’une belle

Je crois a la femme de l'agricul-
sa vie, on ne leur L'i je ferai tout en mon pou-

dernière doit pas le laisser aller rejoindre vo'r pour lui rendre la vie facile et
un fait bien étrange, qui s’est ses compagnons de vice, retourner heureuse,
produit devant un tribunal de la dans les milieux, qui, durant ses Je crois à l’école da

courtes heures de liberté furent les llu> prépare à la vie rurale,
siens; et surtout, il ne faut pas qu'- Je crois à l’Eglise qui

au peuple à aimer Dieu
ment et à vivre honorablement.

Je crois à la collectivité d'esprit,
a la fierté que l'on doit entretenir
dans son foyer et dans ses voisins
et je ferai ma meilleure part pour
l’tvat.

Je crois au cultivateur, je crois
à la vie agricole.

Je crois à l’inspiration qui vient
du grand air.

Je suis fier d’être un cultivateur
se protéger contre les criminels et Je veux essayer de mon mieux

à être digne du ce nom.
(I.a foret et la ferme)

soirée d'éié. M. le chanoine Roy,
curé de la cathédrale présidait la
cérémonie, M. l'abbé 1 .anglais et le
révérend l ’ère Courtois portaient
les reliques, sur un riche brancard,
entourés d’une douzaine de prê­
tres.

Les quotidiens montréalais noua couloir de refaire .-
racontaient la semaine Vo us  vies bien sûr du fait que

vous avancez, n'est-ce pas?
— Mais oui! On ne parle que decampagne l.a assistait

à la messe
cela !Métropole. S

. . . , , ■—S'il en est ainsi, je vais avertir
'J" : ' 1L ce, homme <le ce «,„c vous m'avezDesrosicrs, vicaire a M Anaclet et

Trouvé coupable d’avoir obtenu
de l’argent sous de fausses repré- ion lui fasse sentir l’humiliation de
sentations, un individu a fait les | sa vie passée. Qu’on lui tende
singulières et combien tristes rûvé- j main sçcourable. Au lieu de le trai­

ter durement, avec dédain,
tant de lui donner la nostalgie du

enseigne
ferme. Au retour, à P église, les mille

feux des lampes électriques éblouis­
saient le sanctuaire et faisaient ad-

dil sur sen compte.
— Ah! non, non,

dez.vous-cn bien.
Comment, puisque vous affir­

mez que le fait est exact ?

M. l'abbé Ouellct, vicaire à la Ca­
thédrale, faisaient fonction de dia­
cre et de sous-diacre.

une
jamais; gar-

lutions suivantes: mirer la fraîcheur (les peintures
les décorations

du trône de Sainte Anne et des
trois autels. Les fleurs naturelles,
qui ornent l'autel principal en par­
ticulier, dans un sobre décor en
tout si bien ressortir les gracieux
dessins dans leurs nuances varie,
q’on ne regrette rien des plus pré­
cieux bouquets artificiels. Après la
main de l'Artiste Céleste qui les
créa, le mérite en revient aux bon­
nes religieuses, lés Filles de Jésus,
qui sont aussi habile décoratrices à
l'église que maîtresses éducatrices à
Pécule.

et par-
“J'ai trente ans d’existence mi­

sérable, j'en ai passé VINGT-
DEUX à la réforme et à la pri­
son’’. . .  "Si on eût été généreux
pour moi, je serais un quelqu’un
dans la société aujourd’hui. Hélas,
tout ce que j ’ai connu c’est la pu­
nition, les coups et .toujours les pa­
roles de reproche pour le passé mal­
heureux qu’est le m ien ... Jamais,
dans le passé je n’ai demandé ni
obtenu aucune clémence. On a

Au sanctuaire, outre veux déjà
nommés, asistdiént un grand nom- , .  • ,. . .  , ,  . - - Uni, seulement, je ne tiens pas

,1, |>rcii"es : U r -  cVs, moi ......

:.... ... • ■ ■ ' ' " ' T , ! ’"'"” " S e l»  ! Je vais ,1, c , pas l'a-ligne; M. le chanoine hlz Roy, M.
I’.eaulieu, curé de Sainte. Luce, M.
I lionne, curé au Sacre l ’oeitr. M.
Vlténand, de l’Evêché, M, Lan-
glais, aumônier des Frères du Sa­
cré-Coeur, M - I.angloi . aumônier
des Soeurs du St-Rosaire. M. Fi-
à'iii. professeur à Sainte Vu ne, M.
I.avoie, curé de St-Narcisse, M.

Roussel, de St-Jean de Dieu, M.
1 tesrosiers 1’, S. S. de Montréal,
M. Xug. Lavoie du Séminaire, M.
! Indou, vicaire à la Cathédrale, etc.
.-tv. l’a nui les I’. I'. F.udistcs, les
\é v . Pères. Courtois, Kerdellmé,

etc.

encore neuves et
crime,

on trouverait le chemin de
coeur en lui prouvant, par des é-
gards, des paroles d'encouragement,
des opportunités de gagner honora­
blement une vie jusqu’ici malheu­
reuse, que si la société sait et doit

son

\ ertir.
Si tous les honnêtes gens me­

naient une croisade de ce genre, les
mauvaises langues seraient bientôt
réduites au silence.

De lait, il n’v a rien que les fai­
s eus e s  de rapports redoutent tant
que ce petit jeu! La bouche, tou­
jours pleine de calomnies qu'ci!
répandent de tou- côtés, de me­
chanic paroles qu’elles laissent é-
. happer sans discernement ni cha-

tremhlent d’êtres dévou-

incorrigilbles, elle sait,
se montrer bonne et compatissante,
envers ceux qui .après avoir erré,
font preuve de bonne volonté
luttent contre

pra ailleurs,

Le pays chauvetoujours sevi avec une rigueur an­
tipathique envers m o i... La jus­
tice s’est montrée

et
eseux-memes, contre

atavisme, jxmr se maintenir dansvengeresse et
impitoyable à mon égard.. . .  Mais,
monsieur le juge, je ne suis pas h
criminel que mon dossier fait voir

le sentier du bien et pour vivre
d’après les principes de l’honnêteté!

Et le cas plus haut-cité, n’est pas
un cas isolé. Combien de centaine-
de pauvres jeunes gens, victimes
de “la circonstance et de l’environ
ncment”, auraient pu faire et refe­
raient leur vie, si la société faisait'
étalage de moins de pudibonderie,
avait voulu et voulait bien leur ten
dre la main, les guider dans le-
droits sentiers, maintenir leurs pas
encore mal assurés, au lieu de leur
tenir rigueur impitoyable d’un mo­
ment de faiblesse, et par des exee
de sévérité, des manifestations de
mépris, leur faire croire à l’impos­
sibilité d'une régénération sincè­
rement désirée par ces pauvres dé­
laissés..........

Un d o  autres ornements de la
fête de Sainte Anne c'est toujours
le double sermon (pii est de tradi­
tion dans cette solennité. Cette an­
née. c'est M. l'abbé Adolphe Trem­
blay 'pii occupe la chaire pour la
gloire de Sainte Anne.

Professeur distingué de littéra­
ture au Séminaire de Rimouski.
lauréat des I hautes Etudes de
Québec, M. Temblay était digne
du rôle qu'il avait bien voulu ac­
cepter.
pondu pleinement à l'attente de
tous, l'ans le sermon d’ouverture
de dimanche soir comme dans ce­
lui de la messe solennelle du lendc-

intéressa vivement son au-

i lté, elles
par la révélation de
malsaine. Elles

leurvertesJe mis le paria de la circonstanci
et de l'environnement dans lequel
j’ai vécu. Donnez-moi une chance
de me relever et vous verrez que
j'ai du courage, de la bonne foi. 11
est une chose qu’on n’oublie pas :
la reconnaissance......... Vous avez

oeuvre
lient tout le
ce qu elles ont dit elles-mêmes si
librement ; elles voient dans les pa­
roles les plus simples, les plus or­
dinaires, les plus éloignées de tou-

soupçon-
monde d'avoir réi|x'téI ,c lundi soir après le salut

lennel finit la Fête, mais non pas
son octave. E’alïlucncc des pè­
lerins continue considérable chaque
jour. Vendredi prochain, en parti-
•iilivr, avant |a fin du mois
ùiinte Anne, la paroisse du Sacré-

Coeur aura son pèlerinage.

so-

I le allusion à leur médisances, une
preuve d’indiscrétion, de trahison
à leur endroit.

le pouvoir de suspendre la senten­
ce. C’est ce pouvoir que pour la
première fois,je viens vous supplier
d’exercer........  On s’est toujours
plu à voir en moi ce qui était mau­
vais. Je vous demande de voir ce
qui est bon dans mon caractère
donnez-moi la chance, une fois
dans ma vie, de prouver ma recon­
naissance par une conduite irrépro­
dans l’a v e n ir ... .”

Bien qu’ajoutant peu de foi en
la sincérité des promesses du mal­
heureux jeune homme, le magistrat
de dire: “vous voulez une chance ;
vous allez l’avoir, je me borne à
vous condamner au temps que von
avez déjà passé c|t prison.

Allez, vous êtes libre, mais
crains bien que vous ne reveniez
ici, avant six mois.”

11 avait probablement raison
d’être sceptique le magistrat, habi­
tué à entendre chaque jour, de ces
belles promesses, de ces énergiques
protestations de bonne foi, de la
part d’individus qui, jugés à la lu­
mière de leur conduite ï-Vséqacu­
te, ont prouvé qu’ils eussent été in­
dignes de compassion.

Il a cependant bien fait dans le
cas rapi>orté plus haut, de “don­
ner une chance" à ce malheureux
jeune homme.

Si, réellement, ce paria était sin­
cère, si vraiment il avait a coeur
de faire de lui-même, un homme?
Dans ce cas, quel eût été le résul­
tat d’une condamnation plus sévè-

bicn prouvé et a ré- l ’alivres mauvaises têtes! Elles se
fatiguent à mal juger les autres, à

1 croire tout le monde
leurs méchancetés,
lient que des histoires, qu’elles ont
colportées de maison en maison,
qu'elles oui criées sur les toits, et
qu'elles ont laissé tomber dans tou­
tes les oreilles, ne soient plus un
.evret pour le public.

Comme elles auraient la paix ci
comme elles l’assureraient aux au-

•t aux Dames organisatrices qui ont
sacrifié leurgénéreusement

cups, leur argent et même leurs
veillées afin de préparer ce bazar
et de le mener à bonne fin ; merci
mssi aux jeunes filles qui ont prê-
'e leur concours durant ces jours
ainsi qu’à toutes les personnes cha­
ritables qui ont encouragé de leur
•iréscncc et de leurs deniers cette

I y'".T R \ITIvS FERMIvES POUR
IOMMKS HT JEUNES CENS

A MONT JO U

c:ij])al)lc de
et elles s’éton-

main.
ditoiru, prêtres et fidèles, par une
double instruction aussi théologique
que pratique qui ne peut que faire
aimer davantage la lionne Su-
Anne et estimer toujours plus sa
dévotion parmi nous.

Sainte Anne est toujours bien la
Patronne préférée du Canada dont
on chérit au-dessus de tout le reste
le culte bien-aimé. “C'est Sainte
Anne, mieux que tout les autres
que je prie avec une confiance sans
limites dans tous mes besoins'',
nous dirait un fidèle pèlerin à qui
nous recommandions une autre dé­
votion. Comme nos bonnes popu­
lations de notre région l’ont bien
montré encore cette année.

Le jour de la fête, comme
veille et un peu mieux encore, dès
cinq heures du matin à la premiè,
re messe, l'église se trouva pleine
comme par enchantement et nom
breux furent .les communions des
la première heure. Et les messes
se succédèrent à l’aute] principal
jusque vers neuf heures et à cha­
cune, était distribuée la Ste Corn.

7 au lu août Employés de che-
21 au 24 août.—Jeti-

ii gens. 29 au I septembre.
Paroisse de la Raie des Sables.
1 au 5 septembre. Employés de
v!.- min de fer. 16 au 19 septem­
bre. Retraites générales. 24 au 27

plembie. Hommes d’affaires. 30
au .5 i' -h: r.— Retraite générale.

P. ni lus amples renseignements
s’adresser au R. P. A*l. Michaud.
' M. !.. directeur de la Maison
Notre-Dame de Lourdes, Mont-
Joli.

nin de fer.Quand le ciel déverse sa lotion, la
pluie tombe sur une surface n u e ..

M. J. Reynard, un savant spé­
cialiste, soutient dans son petit li­
vre, l'Arbre, cette théorie : “Nous
ii’avons pas le droit de léguer à
îos successeurs un mauvais climat

quand nos prédécesseurs nous en
ont laissé un bon"’ Nous n’avons
donc pas le droit de détruire les ar-

, gardiens de la salubrité publi-1
que, assureurs gratuits contre la sé­
cheresse
tels devoirs n’intéressent pas notre
époque. On veut s’amuser tout de
Alite. Planter "jour d’autres? Pen-

La foret et la ferme
oeuvre de bienfaisance.

Puisse le bon Maître bénir cha­
cun en retour ; c'est ce (pie

iésirent les Révérendes Soeurs de
11épilai.

Tel est le titre d’une nouvelle re­
vue publiée en français à Ottawa,
par l’Association Forestière du Ca­
nada.

“La forêt et la ferme": Ce titre,
à été heureusement inspiré et il est
a présumer qu’une revue mensuelle
ayant pour but tout particulier
de faire connaître et aimer davan­
tage et la forêt—l'une de nos plus
précieuses richesses nationales—
et la ferme—de la prospérité de
laquelle, sachons-uous en rendre
compte, dépend la prospérité géné­
rale—, il est donc à présumer qu’­
une telle revue, rédigée en excel
lent français, imprimée sur du pa­
pier de luxe, fon bien illustrée,
saura hautement intéresser non
seulement les colons et les cultiva­
teurs mais tous les citoyens de
langue française du Québec. Cha­
cune des 34 pages du 1er numéro
est à lire.

On peut se procurer en même
temps que tous les renseignements
voulus concernant La furet et H
ferme, un exemplaire ç/ratuit, coin-

échantillon, en s’adressant à
M. Cordon Ross, a /s Price Bros
Ltd. Rimouski. C’est à la deman­
de ce monsieur, à qui nous en
sommes reconnaisants, que La furet
et la ferme, d’abord publiée en an­
glais seulement, aura dorénavant,
son édition française.

Nous souhaitons à la .nouvelle
revue une longue vie. et formons le
voeu qu’elle atteingne son noble
but : faire aimer de plus en plus et
la forêt et la ferme.

1res, en cessant leur bavardages, et
en ne disant jamais ce qui peut é.
ire répété à n"importe qui, et sur­
tout à ceux dont elles parlent !

Qu’elles apprenrut donc à se tai­
re. ou qu'elles se résignent à être
tenues pour ce qu'elles sont: des
'•très dangereux, contre lesquels il
faut se mettre en garde, et dont on
doit empêcher les méfaits.. en les

11. D’Autcuil,
Secrétaire du Comité.ores

et l’inondation. Bah L de complir à loisir toutes leurs dévo­
uons. Rien ira langui. Plusieurs
messes basses célébrées successive­
ment et la Sainte Communion dis

R ET R \ IT ES FERMEES l ’OLE
DAMES ET
\ I. \  MAISON DE R ETE Al publiant.

TES DES RR. PP. GREATS DE 1 l'atriale de l'Ouest)
MONT-JOLI

JEUNES FILES.

ses.tu ? . . .  Et c’est pourquoi tant
de gens ont aujourd’hui, le plaisir,
dans leur lit, de voir monter l’eau
jusqu'au sommier î

tribuée sans interruption ont per­
mis à tous les pieux visiteurs, les la

XXX
uns après les autres, d’accomplir
tout leur devoir. Si bien qu’à O'/t
heures pour la messe paroissiale, il
ne restait plus guère que les pa­
roissiens de la Pointc-au-Père.

Uclébrce

Jeunes filles. Retraites généra- PRIS A I.El R PROPRE PIEGE
le: 3 au 6 août. Jeunes filles.— Re Deux automobilistes venus de la
traite de vocation : 11 au 14 août, j ville, se promenaient un jour en
Jeunes filles.— Retraite d'Institu. vanti; ligne, lorsqu’ils aperçurent un
trices 25 au 28 août. verger. En escalader le mur, so­

it et rail c de Dames.—7 au 10 coucr quelques pommiers, cueillir
septembre. Retraite de Dames 20 . une bonne quantité de beaux fruits
au 23 septembre. appétissants, fut pour les deux

Le nombre de places étant lit. é, compères jeu d’enfant,
m est prié de se faire inscrire à Voulant donner plus de piquant

l’avance. encore à leur "farce’’ les deux co.
Les Soeurs Missionnaires de pains, rendus près de la maison du

l’Immaculée-Conception. Rimouski fermier, ralentirent et d'un ton nar_
Que. quois, s’adressant au propriétaire,—

Brave homme, crièrent.ils, nous Vi­
vons pris la liberté de cueillir
quelques-unes de vos belles pom­
mes : nous tenons à vous en aver.

. tir.

’ Louis Forest

LA F RTF DE SAINTE ANNE
A LA POINTE-AU-PBRiE, La grand'messe fut

par le révérend Père J os. Cour­
tois. Le révérend Père Dréan fit laLUNDI 26 JUILLET

-------  joie de beaucoup de inonde en Iprc-
Dès le veille de la solennité, di- nam la parole, ici, dans la chaire

manche 25 juillet, c’était déjà la qu’il a lui-même élevée, il y a 20
fête de Sainte Anne à la Pointe- ans. La Bonne Sainte Anne de-
au-Pcre. De bonne heure, diman- vait faire l'objet du sermon de ce.

anche matin, de nombreux jx-le- lui qui a si bien travaille jadis à la
remplissaient le sanctuaire faire connaître et aimer. Le révé­

rend Père ne trompa point l’atten.

munion.
Plus de vingt messes ont été cé­

lébrées ce jour-là dans notre petit
sanctuaire et 28 ou 30 prêtres ont
contribué à réhausser de leur pré­
sence la solennité de Sainte Anne.
Succès dont nous sommes fiers !

re?
•Ses bons desseins, ses résolutions

de vivre une vie honnête ne se se­
raient-ils pas tranformés en ran­
cune amère à l’égard de l’impitoya­
ble société, en désirs de vchgean-
ce ?

m
rnis
pour avoir les premières places au­
tour des confessionnaux et à la Ste­

rne

BIC
—M. J.-A.-Z. De Celles, du

Ministère de la Défense Nationale
à Ottawa et scs deux fils, M. Au­
rel c De Celles qui vient d’obtenir
son degré ès-Arts de l’Université
d’Ottawa et M. Georges De Celles,
Imprimeur à l’atelier d'imprimerie
IT Icraint, étaient au Bic, la semai­
ne dernière, les invités de M. et
Mme A mêle Chamberlain!.

Combien de diocèses y étaient rc-te de ses auditeurs. Sa parole sym­
pathique et toujours pieuse fut une présentés ? Deux diocèses des FL
heureuse préparation immédiate à
la grande solennité.

La ncuvaine célébrée chaque jour ccse de Montréal, le diocèse de St-
Hyacinthe, celui de Québec, etc.
Mais c’est Rimouski, surtout, com­
me il convient, qui avail la large
part autour du trône de Sainte Ali­
ne. le premier Pasteur en tête.

Monseigneur Léonard, notre E-
vêqtic bien-aimé se fait un devoir
le premier, de célébrer la solenni­
té de notre Patronne. Sa Gran­
deur ne recule devant aucune dif­
ficulté quand il s’agit de cette pieu­
se fonction épiscopale. Elle l'a bien
prouvé l'année dernière quand, im­
médiatement après les funérailles
de son Eminence le Cardinal Bé­
gin, la fatigue d’un nuit de voya­
ge n’a rien dérangé du plan arrêté

Table. Avant cinq heures et
des confesseurs étaient à tats, par deux prêtres distingués

du Mass., et du Vermont, : le dio-
demi,
leur poste, et les .pénitents se suc­
cédaient sans interruption à trois.

De cet infortuné, coupable il est
vrai, mais ayant encore en
coeur des aspirations vers le bien,
n'eût-on pas fait en le condam­
nant un homme de sac et de corde,

son — Oli ! il n’y a pas de mal, dit
flegmatiquement le fermier: pen­
dant que vous preniez mes pom­
mes, moi, je prenais votre coffre
d'outils. Bon voyage ....

quatre et cinq confessionnaux. Ce- dans le sanctuaire avait déjà riis-
la s’est prolongé jusqu’à huit lieu.

ct demi, bien passées. Les Pé­
ri c la résidence étaient heureux

autant que les paroissiens de jouir
de la présence du Révérend Pcre
Dréan, ancien curé de la paroisse,
et de bénéficier de son ministère
pour la circonstance.

Avec le concours, en outre, de M.
l'abbé f.anglais, aumônier des Frè
res du Sacré-Coeur et de M. l'abbé
Dionne, directeur du Petit Sémi­
naire, qui ont bien voulu se prêter
avec toute leur bienveillance au ser­
vice du Pèlerinage en ces deux pleinement à l’attente générale. La
jours, tous les fidèles ont pu ac. procession des reliques de Sainte

posé toutes choses pour en assurer
le succès. Matin et soir, l’église a-
vait vu une belle assistance de pè­
lerins cl de paroissiens à la messe
chaque jour et aux exercices (lu
soir. Prières ferventes, cantiques
et chants liturgiques exécutés cha­
que soir avec amour par un choeur
distingué sous la direction de Mlle
Oui. Hoppcl et de Mlle Lefèvre,
tout faisait espérer que la fêle se­
rait vraiment belle.

L’ouverture solennelle dès la
veille au soir à 7 heures, répondit

res
un ennemi juré de la société ?

Or, en le libérant comme on l'a
libéré, on a donne à cet homme
l’opportunité de se régénérer et par
là, de rendre à la société les servi­
ces que peut rendre tout indivi­
du, -si humble soit-il s’il est mu
par des sentiments, même tardifs,
d’honnêteté et de droilurc.

Mais il ne suffit pas*de laisser
en liberté, un individu "de cette es­
pèce.

res

NOTES LOCALES
— Un peu avant midi, aujour­

d’hui un convoi de marchandises
et un train d’ouvrage sont venus
en collision, vis à vis la De Lapa-
relle Lumber Co. Aucun s des em­
ployés de l’un et de l’autre train
n’a été blessé ; par ailleurs, plu­
sieurs wagons ont étq projetés en
bas du remblai et les dégâts maté­
riels sont assez considérables.

ST-ANAGLET

M. cl Mme Jean-Baptiste Ruest,
née Ruest (Angelina) font part à
leurs parents et amis de la nais­
sance d’un fils baptisé le 24 du cou­
rant, sous le nom de Clément.
Parrain et marraine, M. et Mme
Argéc Ruest, oncle et tante de
l'enfant. Porteuse, Mme Louis
Bourgette.

Le credo du bon
cultivateur

Je crois à la permanence de l'a­
griculture, à un sol qui s'enrichit
d’année en année au lieu de s’ap­
pauvrir.

Je crois que la seule mauvaise
herbe admissible est celle qui est

Si réellement on a cru à sa sin­
cérité, si l’on a cru qu'il avait le

I



t

L E  P R O G R E S  D U  G O L F Eh ig e  2
»

RAFLE( >l.vR. \  N TS' J )E  M  S T R IC T S  
D EM A N D ES P O U R  R E P R E ­
SE N T E R  LA C A P IT A L  L IF E  

A SSU R A N C E
Homines d ’expérience peuvent 

- ’organiser une Agence profitable 
lans 'leur comté. T rès hautes

LA L O I D E F A IL L IT E . i 
CANADA, I
P R O V IN C E  D E  Q U EB EC  
D IS T R IC T  D E  R IM O U S K I

Dans l'a (Taire de l'actif de A.-C. 
Mélanger, marchand-épicier, S t-  
Moi.se, Station, Comté de M ata- 
pédia, Cédant autorisé.

Avis est par le présent donné que 
A.-C. Mélanger, M archand-Epicier 
de St-Moise Station a, le vingt- 
huitième jo u r de juillet, 1926, fait 
une cession autorisée de tous scs 
biens, pour le bénilice de scs créan­
cier», et. que M. G. Belzile, Séques 
ire officiel, m 'a nommé gardien 
des biens du débiteur, jusqu'à ce 
que les créanciers à leur première 
assemblée, aient élu un syndic pour 
adm inistrer les biens du débiteur.

Avis est aussi donné que la pre­
miere assemblée des créanciers de 
l'actif susdit sera tenue à Limous­
in. JE U D I L E  12 A O U T, 1926. à 
2 H E U R E S  P. M.. au bureau du 
séquestre officiel, au Palais de Ju s­
tice.

Supprimez les aliments lourds-Mangez duUN PRODUIT 
CANADIEN

Le collier de perles mis en rafle 
lors de la tombola de Rimouski a 
été gagné par Mme (Ju g e) Tes­
sier.

SERVANT DES■BEDDED
WHEAT

PA PIER S  
A MOUCHES

WILSONcommissions Ipayées aux hommes 
actifs cl travaillants, avec le privi-

P B R D U E

m r $ ,N x LIR E  ET S U I V R E  L E S /
V  instructions/

V / V  A T T E N T I V E M E N T / ^<lc s’engager des agents ouiNge
sous-agents dans les villes et villa-

I l 'n e  sacoche de cuir jaune 
tenant divers objets et qutilquc 
monnaie a été pendue dans l'après- 
midi de samedi dernier. S ’adresser 
à M adame Riz. Sasseville ou à la 
rédaction du "P rogrès du Golfe”.

1 f. p.

coil-

t? gcs de leur territoire. Service 
très rapide dans 'l’émission des poli­
ces. Hommes anxieux de se créer 
une position d ’avenir et profitable, 
écrire à T .-P . Bourgeois, Chambre 
62-63 Edifice St-Denis, 294 rue 
Ste-Catherine Est, M ontréal, P . Q.

Le meilleur de tous les attrape- 
mouches—10c et 25c le paquet dans 
les pharmacies, épiceries et maga­
sins généraux.

1RE

avec desfhiits-Cést si rafraîchissant et si rassasiant
De plus.cis substances rendent d if­
ficile l’enlèvement des germes 

ar la tiltration et le traitement à 
l'aide du gaz chlore, car elles blo­
quent les filtres, et en se combi­
nant avec ce dernier produit chi­
mique, lui enlève une bonne partie 
de son pouvoir destructeur de mi­
crobes. D’ailleurs, l'eau boueuse 
n'est pas agréable ni à l'oeil ni au 
goût, de sorte que l’enlèvement 
des matières en suspension est un 
facteur important dans la purifica­
tion de l’eau. Certaines impuretés, 
telles des cellules ou des êtres vi­
vants, peuvent encore se rencon­
trer, comprenant une grande variété 
de petits insectes, de cellules végé­
tales ayant la vie, même le mouve­
ment, et dont quelques-uns sont 
visibles à l’oeil nu, d ’autres au mi­
croscope seulement. Mais parmi 
tous ces êtres vivants, les plus im­
portants sont bien les microbes dont 
les plus dangereux sont ceux du 
choléra, de la dysenterie et de la 
typhoïde.

Rivière-s.n -L o u p : M. et Mme J.- 
'.emlreau', St-Fabien ; la famille 

J.-11. M orissette, Price-Ville ; M. 
Julies Garou, Cacouna ;
Yvonne Dechamplain, Matane ; M. 
et Mme Xap. Gagné, Ste-Flavie; 
la famille Philippe I.angis, Amqui ; 
M. et Mme J . j E. Bellavancc, Say- 
abcc; M. Gaudiose Pelletier, Say- 
-lUojj oqdp p iq jq j opt mm uj .‘ ooq 
neau, S t-A naclet ; la Congrégation 

E nfants de Marie, Mme Vve

!Cafe V I C T O R I A

Sonyfro/Zîfnest 
qu’un indice  
d e son  goû t

eXûuis

P E N S E E S
F A B R IQ U E  P A R  

LA CIE. E. W. GILLETT LIEE. 
'MONTREAL

— L ’am our.propre est le plus 
grand des flatteurs.

— La modération des personnes 
heureuses vient du calme que la 
bonne fortune donne à leur hu­
meur.

Mlle
T O R O N T O

QUEBEC

Funérailles de M. Josué 
Fournier

LA POR TE 
M A R T  I N 
L I M I T É E— Nous avons tous assez de for­

ce pour supporter les m aux d 'au ­
trui.

Pour vous donner droit de voter 
à la dite assemblée, il faut que la 
preuve de votre créance soit produi­
te entre mes mains avant rassem ­
blée.

îles
SC E L L E E S  y i  ET 1 LB.suite ile la page 4

Le déiuni laisse pour pleurer 
sa perte, outre son épouse, quatre 
lils, Antoine J —Btc.Emile et Adéo- 
dai, quatre tilles, Madame Caudio- 
se Pelletier, (A ntoinette), M a­
dame Zenon Paquet, (M arte 
A nne), Mlles Eugénie et Clara.

Le chant sous la direction de 
M. Tanvrède Beaulieu, a été très 
bien rendu. L ’orgue était tenu 
par Mlle Agnès Beaulieu, organis­
te de la paroisse.
Offrandes de Messes.—

M. et Mme Antoine Fournier, 
ia famille P ie rre  Tremblay, la fa­
mille Jus. Dubé, lu famille- Aflp. 
Desrosiers, S'te-Luce, la famille de 
M. et Mme Beaulieu, Sayabee; 
M. et Mme Caudiose Pelletier, Dr 
J .11. Beaulieu, la famille Cils. St- 
l ’ierre, Rimouski, M. et Mme E n ­
dure Couture, M. et Mme Aug. 
Côté, Mme Eug. M orissctte, Mme 
Léon St_Pierr.e, Mont-Joli, B. Le- 
garé, Biais et F rères, Mie M .-Lse 
Fournier, Amqui, la famille P ier­
re Laiijgis, M. et Mme Ls.-Ad. 
Landry, V erdun; la famille J .- i l .  
Langis, M. et M me J . -A. Gagnon, 
Voiujucts spirituels.—

La famille Ad. Drapeau, la fa ­
mille An aol et Gagnon, la famille 
J .-J. Côté, M. Adrien Gagnon, Sé­
m inariste, M. et Mme J.-E . Gen- 
dron, la famille Joseph Decham­
plain, H . et Mme Joseph i.ebel, la 
lamille J.-B. Côte, M. et Mme 
Ludger Gagné, la famille Thomas 
Chasseur, M. et Mme He»mas 
Desrosiers, la famille de M. Trem ­
blay, m archand, Mont-Joli, la fa ­
mille Chs. Fournier, la famille de 
Mme Vve j.-B te  Fournier, 
A nadet, la famille Ls. Julien, la 
famille Alp. Pineau, Mme Vve 
M .-J. M orneau, Rim ouski; M. et 
Mme Achille Gagnon, M. et Mme 
Eug. M orisset, Sayabee, Mlle E- 
lisa Ruest, M. et Mme Amédée 
Levesque, la famille d is .  S t-P ie r. 
n . St-Donat, la famille Ls. Paquet, 
la famille Philadelphc Bérubé, la 
famille Robert 1 lu don, Lac-au- 
Saumon ; M". et Mme Ludger B ar.

Ste-Flavie, la famille Léon 
Fournier, Amqui, la famille Nap. 
Poil ras, M. et Mme Allary, Lon­
gue! 1 ; M . et Mme Chs.-Ed. Milet-

E N / B O I T E SJ.-B te D 'A njou, Mme Z. Dubé, 
Mme Epi](liane Langlois, la famil­
le ISurton, S'te-Luce ; M. J.-C. La- 
monde, Q uébec; Mme Nap Poi- 
tras, Amqui, la famille Anselme 
Côté, la famille A mêle Paquet, la 
famille J os. Boulanger, Mlle Je a n ­
ne.A nnette Côté, M. et Mme Clis.- 

Mllc M. A. Dc_ 
Anita G endron,

>
(L a Rochefoucauld)

'tG',."zaakt.TiLes procurations qui doivent ser­
vir à rassemblée doivent être dé­
posées en tre mes mains avant la di­
te assemblée.

Daté à Rimouski ce 2Siètne jour 
de juillet, 1926.

R .-O . G IL B E R T , Gardien.
Rimouski, Québec.

Passage île seconde ju sq u 'à  Lévis, p lus

$1m m $ ©O
V i <$ m#

JU S Q U 'A  W IN N IP E GEugène Rivard, 
champlain, Mlle 
M . et Mme J.-B te Chasseur, M. et 
Mme Antoine Boulanger, la famil­
le Emile D 'A njou , la famille Jos.

M O IS S O N N E U R S
D E M A N D E S

p l u s  u n  d e r i - c c n t  p a r  m i l l e  p o u r  t o u s  l e s  e n d r o i t s  au-delà 
d a n s  le  M a n i t o b a ,  l a  S a s k a t c h e w a n .  l ' A l b e r t a ,  jusqu'à 
E d m o n t o n ,  T a n n i n .  C a l R . t r /  e t  M a c L e o d .

R E T O U R
U n  d e m i  c e n t  p a r  m i l l e  j u s q u ' à  W i n n i p e g  p l u s  $ 2 0 . 0 3  
jusqu*.*! l  e . i s  e t  p a s s a g e  d e  s e c o n d e  a u  p o i n t  d e  d é p a r t .

>

SC SEX
OATES BE DEPART: X ô  A U  u ï  Cit 2 5  A O U T?anger, la famille F r-, Gagné, M. 

et Mme Antoine Fournier, la fa-
avec une sc.ieI >v

Des endro its de la Province de Québec, à l’est de Q uébec et Lévis et au sud de Charny.
H"SiMONDSl.mille Alii. Desrosiers, M. et Mme 

Ls. Pelletier, la famille Pierre 
Bouchard, Luccviile ; Mlle L ilian. 
ne Ca-'tanier, Sayabee ; M. et Mme 
Pierre Belanger, Cornwal, Ont : 

. M. P ierre Bérubé, S t-H u . 
P.vri. Témiscouata.

W agons-co lons d irec ts  de  R iv iè re  d u  L oup , M a ta p é d ia , M o n k , Q u éb ec , etc.
P our détails du service de tra in s  spéciaux s ’ad resse r aux  agen ts.

Enfin, parmi les autres organis­
mes vivants, il faut mentionner les 
embryons cl le- oeufs de certains

G arde p lus lon g tem p s 
tra n c h a n t.  C oupe 

p lus fac ilem en t. Scie 
p lu s  vite.

SlM O N D  ., A NADA SAW  C O . LT D . 
MONTREAL

) VANCOUv i U, S T -JL A N , N .R -, 
r * .  TORONTO A

son rAîVL.V Trains directs—Wagons—<Co!c:is confortables. 
Voitures réservées pour les  fem m es.

v.ivers accolés aux débris des plantes 
ou en liberté dans l’eau que l’on ren­

du ns les

dhL.

P r e n e z  v o t r e  b i l l e t  p o u r  W i n n i p e g  p a r  l e  C a n a d i e n  N a t i o n a l ,  m ê m e  s i  v o u s  a l l e z  à  u n  e n d r o i t  
p l u s  é l o i g n é  d a n s  l ' o u e s t ,  s i t u é  s u r  l e  C a n a d i e n  N a t i o n a l  o u  n o n .

A d d r c s s c z - v o u s  à  l ’a g e n t  !#• p l u s  r a p p r o c h é  p o u r  b i l l e t s  e t  r e n s e i g n e m e n t s .

\v . principalement 
chauds. 'Luîtes ces im pure­

germes ou microbes sont enle-

contre n
pays

M essayes île sympathies.
M. L.-C. Robitaille, M ontréal ; 

la famille Castanier Sayabee; 
Vian et Frères, Montréal ; M. G.- 
J. C rohatt Rivière-diuLoup, 
J .-E . Fournier, Montréal.

L ne magnifique couronne de 
fleurs, offerte par la famille, or­
nait la tombe.

A Mme Fournier et à sa famil­
le nous réitérons nos plus sincères 
sympathies.

-x n s îïn ratates,
vés ou détruits par une bonne fil­
tration, et le traitem ent subséquent
au gaz chlore.

M. i
Dr. !.. A. Chabot, M. D..

Inspecteur régional.

jfomhreuses 
niilisdiions t 

delà moutarde 
en cuisine

la  même r ich e e t  
ex q u ise  S avew »  l e  

m êm e b reu v a d e  
d é s a lté r a n t

LES S O U IL L U R E S  DE L ’EAU

L ’eau strictem ent pure est très 
rare dans la nature : elle peut, en 
s’évaprorant ne rien em porter des 
impuretés qu'elle contenait, mais 
lorsqu’elle retombe, sous forme 
de pluie ou de neige, elle amasse 
ies poussières ou autres souillures 
de l’air et des surfaces avec les­
quelle- -lie prend contact. J.1 en est 
de même quand l’eau coule sur la 
terre alors qu ’elle entraîne les im­
pureté- qui sc dissolvent ou restent 
en sus; ension. Cependant, dans le 
choix d’un approvisionnem ent et 
’a protection qu’on doit lui accor­
der, on doit avoir en vue surtout 
non pas le rejet de ces eaux, p ar­
ce qu elles contiennent des matières 
étrangères, telles que boue, glaise 
ai matières végétales, mais bien 
ettr urificalion en les débarrassant 
le tout ce qui pouvait être la cau­

se de maladies, en d’autres termes, 
les microbes ou germes. Les souil- 

' tire s de l’eau peuvent être de deux 
sorte : celles en solution et celles en 
suspension. Les impuretés en soin.
•ion consistent surtout en sels de 
baux .pris dans le sol ; on dit alors 
pic l’eau est dure. Il devient d if­

ficile de laver avec cette eau. car I I Ç J IO 'P
le savon ne veut pas s'y dissoudre. j J W U I  U u d 2£ C  
On rencontre aussi d 'au tres sels p 0 | » g Q | j j | g J

C ' e s t  u n e  e r r e u r  d e  c r o i r e  q u e  
la m o u t a r d e  e s t  u n i q u e m e n t  
u : i  c o n d i m e n t  q u ’o n  c o n s o m ­
m e  p a r  p a r c e l l e  a v e c  c h a q u e  
b  m e h é e  d e  v i a n d e .  C ' e s t  là 
l t  c a s  d e  l a  m o u t a r d e  a c h e ­
t é e  p r é p a r é e .
L a  m o u t a r d e  e n  p o u d r e  
C >lman e s t  u n  a s s a i s o n n e m e n t  
c o m m e  le cl e t  l e  p o i v r e .  F.ile 
e t i n d i s p e n s a b l e  e n  a r t  c u ­
l i n a i r e .  c a r  e l l e  a  s a  p l a c e  
d o n s  la  c o n f e c t i o n  d ' u n e  f o u ­
le  d e  m e t s  d é l i c i e u x .  
D e m a n d e z  -  n o u s  n o t r e  n o u ­
v e a u

St-

L i v r e  d e  R e c e t t e s  
il  v o u s  m o n t r e r a  l e s  n o m ­
b r e  t u  c  s  u t i l i s a t i o n s  d e  la  
m o u t a r d e  C o l m a n  e n  a r t  c u l i ­
n a i r e  e t  v o u s  d o n n e r a  d e  
p r é c i e u s e s  s u g g e s t i o n s  p o u r  
l a  t a b l e  f a m i l i a l e  e t  p o u r  v o s  
r é c e p t i o n s .

C O L M A N - K E E N  ( C a n a d y )  L I M I T E D  
C a s i e r  £  - 1000 r u e  A m h e r s t

M O N T R E A L

I .

)

&

4 4 2 C F

l&Montarde I

8)é\ I
1

iif a c i l i t e  
la  d igestion

I Ii î

\te.
Sympathies .—

Le personnel de la Banque de 
Rimouski ; les Révérendes Soeurs 
de l'Immaculée-Conception, 
Révérendes Soeurs de la Charité, 
les Dames Ursulines, M. et Mme 
Alex Fraser, M. et Mme René Bel. 
k'vance, M. et Mme J.-W . Pineau, 
la famille Ths-Pineau, M. et Mme 

et Mme Aug.

La loi permet 
l’importation des 
Bières et Porter

u n » .

les
t

1

m

F. M orissette, M.
Côté, M. et Mme Eudore Coutu- ,-onune le fer qui laissent un dépôt 

rouge, le plomb qui est un poisonM. H .-J. Hamilton, C .-E .-L . 
Dionne, C. R. Dr Fiset, M. P., M.

Buissières, Québec, M. l’abbé J. 
Perron curé de Ste-1*lavic, M. 1 ab- 

F .-X . Sirois, Bic, Dr J.-M . 
M. et Mme N ap.

Sayabee;

FC, M algré que la  prohibition existe 
et que certaines eaux amassent en (jnna votre place, to u t citoyen a  le
•irculant dans des tuyaux de cette droit d ’acheter de to u t épicier licen- [ 
-(imposition. L 'eau contient aussi 
des matières végétales et organi-

«?•

20
çié de la Province, les Bières, P o rter 
ou Lager dont il a  besoin pour son 
usage personnel, e t  se lus faire expé- ; 
dier directem ent à  son adresse, so it

U#*

hé

Old Stock A leques dissoutes. Les matières ou
impuretés sans vie présentes dans par expresse ou par fret, 
l’eau la rendent turpi de et boueuse. E n  vous adressant à  aucun des 
Ces matières sont formées de tout épiciers licenciés, il Québec, vous 
ce que l’eau peut entraîner quand recevrez des formules de commandes 

, . . .  . ., , , avec listes de prix des C E L E B R E S
elle tombe, quelle ruisselle a la B IE R E  E T  P O R T E R  BOSW ELL,
surface du la terre ou qu’elle lave, e t ils s’occuperont de remplir prom p- 
par son passage à travers le sol. Ce ten ten t toutes commandes.

Beaulieu,
Bouchard tous de 
M . Johnny Comtois, Québec, 
Ed Lévesque, Bic ; M. Alp R aci­
ne, Cassidy's Limité,
Rochon, la famille P. Raymond, 
M ontréal ; Mille 'Ey a Langis, M. 
J.-A . Gagnon, P  .-Aug. Gagnon, la 
famille J .-FI. Langis, M et Mme 
Chs-Ekl M ilctte, Longuei! ; Mlle
A, libertine Langis, St-Antoinc, N.-
B. ; M. et Mme Hector Fournier, 
B athurst, N . B., A. Bélanger,

«

i f s

A.M. ieo»s«

ointQnûrie àPpeut être de la glaise, du sable, des 
fragments de bois, des feuilles, des Drouin, 301 rue S t. Paul; Ls. M er­

cier & Cic, 117 rue S t. Paul; P . L. 
Turgeon, Enrg., 15 M arché Finlay; 
Frs. B onnet, Enrg., 145 rue S t. 
Paul; J . P . Guy, Enrg., 152 rue S t. 
Paul ; J .  A. tieaudet, 20 M arché 
Champlain. J. R . G am eau, 37 Sous 
le F o rt; J os. Belanger, 303 SI. Paul.

LA B R A SS E R IE  BOSWELL,
La première Brasserie au Canada, 

Fondée eu 1008.

QUELQUES L IC E N C IE S : Adj.

PR IM E  PAR LA FORCE ET PAR LA QITAi m Ücadavres d’insectes, des déchets de 
foules sortes, des fumiers prove­
nant du lavage des terres, des m a­
tières d'égouts, etc. Toutes ces 
substances irritent et rendent m ala­
des les membranes de l’estomac et 
de l’intestin ; sont la cause de coli­
ques, de d iarrhée, d'indigestions.

M ontmagny ; Chs. Eugène Bégin, 
l'abbé F . - I I .  Sirois, B ic; la 
famille Robert H udon, de St- 
Donat ; Mme M athilde-J. M or- 
Pcrrdn, curé de S te-F lav ic; M.

>>
/

\
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LE PLUS GRAND A S S O R T E N T  DE

Monuments Funéraires et pierres tombales
DE LA PROVINCE DE QUEBEC

M  o i s  s o  n n eu r sS O M O
PACIFIQUE

CARTES D'AFFAIRES
D e m a n d é s !VOYAGEZ PAR LE

CANADIEN Au delà de 5 0 0 modèles différents. Kit
m arb re  blanc, bleu ou veiné, en granite
gris, rouge ou noir de la meilleur qualité.

N o tre  m a r b r e  v i e n t  îl es  ca r r ièr e -  du V« 1 m o n t ,
si r e n o m m é e s  d a n s  le  m o n d e  e n t ie r  N otre  m a
ait  v ie n t  du : ou v e n u - B r u n s w ic k , d e s  1 i u l e s ,  de
1 h g v p t e  et d e  1 1£cosse. N o u s  a v o n s  a u ss i  les
s ta tu t  s île  tou t  m o d è le  e t  n im p o r t e  q u e l l e  d i ­
m e n s io n s  e u  m a r b r e  b la n c  d ’I ta lie , fait par d e s
scu lp teur»  Italic  n s . N o n e  g n a n i t e  « st t ra v a i l lé
1 d es  h o m m e s  d e  n o m b i  eus» s a n u  e s  d 'v xp é

N o u s  g a r a n t i s s o n s  sa t is fact ion  ;\ c h a q u e  cli» ut
et pour y a rr iv er  il no us  tant donne 1 un  Km set
vice.  Ceci est u n e  «les g - u n i t i e s  q u e  vou s  m u e
eb ez -n o u s .

Si v o u s  ê t e s  in tér es sé  da ns  l'ac lm t d un  Mont •
m e n t  ou d 'u n e  pierre  T. in h a le ,  d écou p e?  l'an-
n o n c e  et m a l l e z - m u is la  im m é d i a t e m e n t .

i Dentistes Avocats
$ 1 5

DATES DES DÉPARTS

(V endredi.)
d* *0.U,M .tatioui dans la Province de Québec—Mévantlc
cité de Québec et à l'ouest jusqu'à Dalhousic Mills, Rigaud

Lachute inclus.

Voyage d’aller pour

H
i13 et 27 Août à # W

WINNIPEG R. E. ASSELIN , LL —D e n t i s t e  à M o n t - J o l i .
Dr  J. A. Tu r c o t t e ,  L C . D . D . C . U

cl
-  AVOCAT -

KUU UE LA STATION . .  RIMOUSKI
1

Billets bons pour voyager par le: trains réguliers, aussi
T R A I N S  S P E C I A U X

De M ontréal ( tia re  W indsor)
a .m . ( M ln u l t le l2  août)

8.00 a .m .,  1.00 p .m . e t  10.00 p .m .
le  27 a o û t—1.00 p .m . e t  10.00 p .m .

W agons-colonlstcs avec b a n q u e tte s -llta . W agons spé­
ciaux pour les fem m es e t  les fam illes.

phis \<i cent par m ille au -d e là  pour to u tes  les
sla tious d an s  le M an ito b a , la  S askatchew an  e t
l'A lberta ju sq u ’à E dm onton , Calgary e t M aclcod

inclus.
© A A  R e to u r  de
« p Z U  W IN N IP E G

plus Vi cent par mille de  la sta tion  de départ
jusqu’à W innipeg.

par

S A S S E V I L L E  &  G A G N O N
AVOCATS.—Avenue de la Cathédrale
Rimouski.—Téléphone 102.— H lsfar S a jtr -
ville L .L .L .—P .-E m ile  Caption

S p é c i a l i t é  : D e n t i e r  et e x t r a c ­
t io n  s a n s  d o u le u r .

A t t e n t i o n  : A b s e n t  t o u s  le s  v e n ­
d r e d i s  c a r  j e  s u i s  à m o n  b u ­
r e a u  d ’A m q u i .

S3 '
le  13 a o û t—12.05

V

5 C A R O N  C Ô T E  & JMSSOPiM êm e  si v o tre  d e s t in a t io n  fin a le  n ’e s t p a s  s i tu é e  s u r  le  P acifique  C an a d ie n , v ous p o u ­
vez p re n d re  v o tre  b il le t de  m o is s o n n e u r  p o u r  W in n ip eg  p a r  le P ac ifiq u e  C a n a d ie n .

» V. C..Ueaudct & Cic
Mont-Joli,  P. Q.
Messieurs,

— A V O C A T S  —

D r  J.  A.  P I N A U L T ,  L D . S . Edifie** G i lb er t R u e  t i r  lu C .nrr.

R1MOVSK1.E tant intéressé dans  l ’achat d ’un Chirurgien-Dell lis  te
Professeur A VUniversi té de Montréal

S aïi s ka ct ion i a n a n  t i h
*(i o 2 ^ l e -C n t l i e r i n v

I cil.  Lass .  270U

A. V t .i iron . V. R . , R. A ' ig l i ' te  Côté
Du» n ui en  lJ io it.

v e u i l le z  tn ’e n v o y e r  d e s  v ig n e t te s  d e  q u e l ­
q u e s  u n s  d e  vos ni d ê le s .

N o m ......................................................................

Adresse ..................................  .............

Jailli > J. Jessov, LL.H.
l'mtr renseignements com plém entaires, s'adrcssr a C. A .  Lang vin, A gen t  ( L ie r a i ,  Service des"  V oy n- j
gears,  C.arc du Palais, Québec ou à IL G. Amiot, A gent du District, Trafic-Voyageurs. Gare W indsor, j !
Montréal.

8
■ M ,

- MON'TRI-iAI .8 ,#e .m u l l  Cbsgruln, I L.I.. Aittcdce Ciruo,  1.1.. L
V CA5GHAIN & CARONi

DR A. IMJUK, L. C. I).: AVOCATS lU M H isn  u s
H on. Ang. TESSIER, C. R.

Conseil.
Bureau :

lidilice Banque Canadienne Nationale
k l M O U s k l ,  H. <).

Cliirurgien-deiuisteH O M M E  D E M A N D E
On demande pour un moulin à

scie un bon hom m e d’“edger” , aus­
si machiniste pour tours. Ecrire
immédiatement donnant détails sur
expérience, écrire à Boite postale
143, Mont-Joli, Québec.

2 f.

I
1 7 *

\  venue de l'EvêchéV O T R E  M U N IC IP A L IT E
A  BESOIN DE

SERVICES PUBLICS

Rimouski.j

H

Heures de bureau
9 heures a. ni. à 9  heures p. ni.

A L P H O N S E  C H A S S E
AvocatsC O N T R E

Crampes — Colique — Cîsrrhêe 1 Bureau: Edifice L P Martin
K ne de !a StationC om ptab les

C A M I L L E *  R O S S

Prendre une cuillerée à thé de Painkiller dans r.v. verre d’eau
chaude sucrée toutes les vingt minutes jusqu’à soulagement. Si
le mal est dû à une alimentation dommageable, prendre aussi une
dose d’huile de ricin. Se frotter l'estomac et la région intestinale
avec la main nue humectée de Painkiller. Rester tranquille et à
la chaleur jusqu’à ce que l’attaque se calme.

DAVIS & LAWRENCE CO., New-York. Montréal.

G e r a r d  S i m a r d , l.l  l
-  AVOCAT -

AVENUE DE LA CATHEDRALE,
RIMOUSKI.

33 .vVj
A V E N D R E

l il vaisseau “ Hat" de 16 pieds,
excellente condition. S ’adres^

ser à Epiphane St-Laurent, R i .
mouski.

! 4 f.

Il'PIII III ( o i i i | ) l i ih l” - V è r i ( l r t i i  i«
1a P i A t i i l i t i o n s  i m i u i c i p a k - s  v i  u m i i m i i  • i c i . ' i l .

4Xkt -pi ii;*« A Uni#aM E en .imptaliiliti
Vullll ill'll

Il slCIMl *. il »»»'mî?fifi f il •• il .Ill VS.
l'ail Jgalvmvnl !«• vomirni i r

geu
W  C L- I,

R I M O U S K I  i- vj
l iü r e  d u  P o u v o i r .

II. NOI L. I L L«s*.

1 A v o e i i t

A v e n u e  d e  l 'E v ê c h é  - R im o u s k i .

".Ï'T

K g H
'b'-v

IW Aidez=nous à vous protégerU MR IIE N 1 U  A. M A h  LIN 1. C. S.A  V E N D R E r
v. C o m p t a b l e  p u b l ic

A u d i t i o n s  m u n i c i p a l e s ,  s c o ­
la ir e s  c l  c o m m e r c i a l e s ;  o r g a n i ­
s a t io n  d e  s y s t è m e s  d e  c m n p l a -

p p r o p r i é s  à (m is  g e n r e s
o r g a n i s a t io n

M H D ir e c t e m e n t  du p r o d u e l e u r
P a p ie r  à c o u v e r t u r e ,  P e i n t u r e ,  T ô l e ,  H u i le ,  E n g r a i s

a l im e n t a ir e s .  I n s e c t i c id e s ,  C h a r b o n ,  K m ir i i i lu r e  d e
In ierrer ie ,  b o i t e  à b e u r r e ,  e tc .  c l ô t u r e
C r u s  se l .  P h o s p h a t e  T h o m a s ,  F ic e l l e
z o l in e .

N e  p a y e z  p a s  d e  p r o f i l  in u t i l e m e n t  à d e s  interim'--
ff d ia ir e s .

D i l e s - n o u s  c e  d o n t  v o u s  a v e z  b e s o in .  N o u s  v o u s
s o u m e t t r o n s  n o s  p r ix  s p é c i a u x ,  e n  v o u s  e n v o y a n t  u n e
c i r c u la i r e  e x p l i c a t i v e .  C e la  n e  v o u s  e n g a g e  à r ie n ,

^  m a i s  v o u s  p e r m e t t r a  d e  f a i r e  u n e  é c o n o m i e  a p p r é c i a -
$£> h ic  s u r  v o s  a c h a t s .

ira d e  la f e r m e  :Maison située sur la rue de l'E­

vêché, 26x28, 2 étages et une très

belle cave, formant un 3c étage, a_

vec fournaise à air chaud, eau chau­

de et eau froide dans chaque étage
ainsi que la chambre de bain.

Aussi un terrnin pour em place­
ment. A vendre à bas prix  pour un
prompt acheteur. Pour renseigne­
ments s ’adresser à

H L S .  P II. \i I 0  [) X>m ---
—  A v o c n t  —

H d if icc  L i v o u c h e
A v e n u e  d e  In C a t h é d r a l e

R IM O U S K I .  Q u e.
l ' u r e u u  à S n y n h v r  à lu u s  les

s a m e d i s .

ferme,
d'rnger liage, (In­

d e, »
ded 'a l l 'a ires ;

c o m p a g n i e s  à f o n d  s o c ia l ;  a u s ­
si i o l l e c t i o n  d e  c o m p t e s .
S T  O C T A V E  D E  M E T IS  I \  Q.

y
\\'toVl 'j

t-C KN
\ nÏTi-A.

I I;7

f y / /
% • '( E R N E S T  . I .E l-A  IV R E

L. 1. C ;  C. C. A.
?l* M ï m E K>.

[ i ï N o ta iresCe VT ni!% S uccesseu r de
Pierre Vaillancourt,

Casier Postal 37.
Rim ouski

LE M A N Q U E DE CAPITAUX l
VA
jg j VoiiIcz-doiis tirs pri.v ananl(i(icn.r?

Si v o u s  v o u l e z  o b t e n i r  l e s  p lu s  h a u l s  p r ix  d u  m ar-  a?»
e h é  p o u r  v o s  v o l a i l l e s ,  e x p é d i e z - l e s  à la C o o p é r a t i v e
F é d é r é e .

L E F A I V R E  & G A G N O N L. d r  G .  R E L Z I L E ,  l L H . .I
Ne doit pas priver votre municipalité des services publics
indispensables de nos jours et retarder son progrès pendant
que vos voisins vont de l’avant. Conficz-nous votre cas.
Notre Compagnie s’occupe exclusivement de 1

SYNDIC .U TOKISI-
\ VDITKVK & U O V i n A Y K I R

DR 1-A I I .Ü T K S
117. C o t e  d e  I? M o n t a g n e

Q U E B E C .
Représentant  pont te <’i«ttnet

C t RII M J -  ROSS

N- >TAIR.H, Kdific.* de la Qangtu N au
1:J A  v r n t i r  d r  în C n t H M ' n V  .m »L»

! 5. f. p. »I
s?

E l ' D O R I ;  C O U T U R E ,  L L . L
■ »Les Papiers à  Mouches Coopérative Fédérée de Québec

MONTREAL.
tv  c  t a  i r e

lùlilice Gilbert

R u e  d e  l K v û e h é
R i m o u s k i .

O R G A N IS A T IO N , F I N A N C E  E T  C O N S -
T R U C T I O N  D ES S E R V IC E S  P U B L IC S

tels que : AQUEDUC. PROTECTION CONTRE
L'INCENDIE. ECLAIRAGE ELECTRIQUE ET
TELEPHONE

114 Est, rue St-Paul,UJ .

: i
K I MO'I y . , .  I'

WILSONS R. O. G I L B E R T

Syndic autorisé, liquidateur de
faillites, Compromis entre dé­
biteurs et créanciers. Collection

com ptes et de billets. Audi-
tiui et vérifications de livres.

- bat et vente d ’immeubles. A-
! : et vente de debentures. A

c! :it de billets et (le créances.
I ur un service prompt et cf f i

race. S ’adresser à

C o n s u l t e z - n o u s WleriecinsNe r e m e t t e z  p a s  vos p r  refJ a p lu s  ta rd .
,v u  : s o m m e s  d es  e x p e r t s  e t  p o u v o n s

c ! des  d é s a p p o i n t e m e n t s .
.■ - . io u r d 'h a i  re m e .
nous é p u r e r  cr de 1y.il

rie Dr IL S I M A R D:s Publiques, Lim itée
mv. Côte le li Montagne Québec, P.Q

C o m  n u  m t c  d  E n v r c p i

<o

/,a
• ' ex-chirurgien de lTIôtel-Dieu,

St-13asilc, N .-It.
Spécialité : chiruri/i</

Tueront bien plus de mouches pour
le prix que tout autre attrape-
mouche. Chaque papier tuera des
mouches toute la journée, chaque
jour, pendant trois semaines. Dans
les épiceries, pharmacies et maga­
sins généraux— 10c et 25c le paquet.

ELiL i lrîTirt i i *

î f l
. ■ .

-  x M
- v . -

?#P0HTUKD\,C.
" i n n r . ?  i

a m
04

dVtr.HENT^t A ve de l'Evêché, Rimouski.
11 v u i  eh  . lu  L in  e a u  : ty i i .  a .  m

/ni i

A  S
A " R. n  G I L B E R T ,A  A . ,•>*. a o h . |A

XLe Bon Vieux ‘G I L I t E R T ”Edificey

E cANADA Rim ouski.V

B O IS  A V E N D R E
Dr  .1 .-0 . DRAPEAU

fig lion bois de chauffage, érable,
merisier, bouleau, et pilaine : bois
coupé, prêt à mettre au feu. S ’a ­
dresser à

5 *
M é d e c i n - c h i r u r g i e n

B k A U  T
Al H l ' l  I I I  I- A . A i l .  L

fl ( ) S ( AKw ^ \ x x x \ \ \

W4Lm N
Le cim ent avec lequel est constru it

le b a rrag e  Kenog&mi
•<

A v e  (le la Cathédrale, Rimouski.

R i m o u s k i

Quelle»  I
Milieu luire m  René V. Le M «y

I ’ A ig u i l l o ny ! I1ICC\ J .-O . Fournier,

m

« '.I
Toujours ie Meilleur

Jamais égalé depuis 40 z.ns
EHBad

P I E R R E  L E V E S Q U E
as Mont-Joli. LA L 'im m e n se  barrage à P o r t a g e  des  R o ch es ,  sur la  R iv iè r e

C hicou tim i fut co n s tru it  en  béton  fait  avec  du c im e n t
C A N A D A .

Cette en treprise  n ’e s t  q u ’u n e  des  n o m b re u se s  c o n s tr u e -  '
t ion s  où le c im e n t  “ C A N A D A "  a joué  un grand rôle.
D e s  é lévateu rs  à grain, de d im e n s io n s  én orm es  à Q u é ­
b ec  et  à M ontréal,  le barrage  G ouin , le s  u s ines  g é n é r a ­
tr ices  de l ’é lectr ic ité  à L a  G ab elle  e t  I le  M align e ,  C h ico u ­
tim i, sa n s  m en tio n n er  un  gran d  n om b re  d ’au tres  m er­
v e i l le s  du génie  où le

4  f.  p.
9-16-23-30 Ur  l v l \  U A (i N 0  N

M  êdccin-cliirurgicn
Des h ôpitaux de Québec

Paris  et N ew -Y ork
E x a m e n  et traitement:

aux rayons X et à l'électricité,
au x  rayons ultra-violets,

au soleil artificiel.
Ave.  de l’Evêch é ,
Téléphone 21

i l l  1 h  VT K -/V I -

Province de Québec, district de
Rimouski, Cour supérieure,

N o. .394. D am e Marie Tremblay,
épouse com m une en biens de P ier­
re 4,arrivée m illw righ t de la pa­
roisse de S t-François-X avier-des-
Hautcurs, district de Rimouski, et

| dûment autorisée à ester en just i­
ce, demanderesse ; vs Pierre La ri­
vée, du même lieu, défendeur.

U n e  action en séparation de
biens a été instituée ce jour contre
le défendeur.
Rimouski, le 6  juillet 1926.

C A R O N ,  C O T E  &  J E S S O P ,
Procureurs de la demanderesse.

ed tfu e .t d*
.'ïrttiim ilfY  de tx.rtlOUSlii

14ureau : 115 Sl-Jeun, Québec

1 hiiti'tf tits

F .  T H I B A U L T  &  C I E
M A R C H A N D - T A I L L U R

Agence de Voyages Rim ouskiJ ’ai en magasin tie magnifiques tweeds à la verge et hardes fai-j
u-< pour garçons et hommes.

Je suis agent pour la “Crown I ailoring Co et suis en mesure de
.mis donner satisfaction.

Habits faits sur mesure.

CIMENT “ CANADA 1 1
Ar t h u r  LAWSSON

P n i n t e - a u - P c r ea été  em p loyé .  Ce m ê m e  c im e n t  de q u a li té  su périeure  e t
uniform e es t  v en d u  c h ez  le  m archan d  de c im e n t

C A N A D A ” d ans votre  loca l i té .  N o tr e  im m e n s e  cap a­
c i té  de prod uction  et  d ’e n tr e p o sa g e  v o u s  p erm et de v o u s
procurer le  c im e n t  d ans n 'im p orte  q u e l le  q u an tité  e t  au
m o m e n t  où v o u s  le  vo u léz .

Dr ALF RED POWER
P a s s a g e s  p ^ r  n a v i r e  a  v a p e u r

p o u r  l ' E u r o p e
IV Ici s étuis pour toutes les Lignes

l'ranslatlantiqucs. Ports d ’crn-
lnrquvm eni : Montréal, Q u é­
bec, H a li fax ,  St-John, N ew -

York, P te-au-I’ère

Votre patronage
nciv sollicité.

D es H ô p ita u x  de P a ris

et N e w -Y o r k

Spécialiste

M aladies des yeux, oreilles
nez et gorge

attaché A la clinique Sl-Louis
52 Rue St-Louis, Québec.

le 4e samedi, limanchc et lundi du mois.

Notre Département de R enseignem ents est à votre
disposition pour toute inform ation au sujet de
travaux ou te béton peu t être employé. Consultez-
nous en aucun tem ps. Ce Service est gratis.

RIMOUSKI.Rue S t - G e r m a i n - O u e s t ,

C an ad a  C em en t C o m p an y  L im ited
Edifice Canada Cement Company

M o n t r é a l

respectueuse/

L’ELIXIR TONIQUE
du Dr
MONTIER

LE BETON
CANADA CIMENT
E S T  P E R M A N E N T

ANNONCES ET
ABONNEMENTS

HEPPELE TRANSPORTA­
TION

Carré Phillips
Z B u reau x  d e s  ven tes:

T oron to W innipegM on tréal C a l g a r yi M( i N O M  F N T S  F U N E R A I R E S
Pour lout ce qui concerne

les annonces et les abonne­
ments, s’adresser à
Cl ION, administrateur-gerant
dit Progrès du Golfe, et non pas
au notaire Couture, qui n’est
préposé qu’à la rédaction et.
comme tel, n’a rien à voir a
l'administration. Allez directe­
ment à l’Imprimerie Générale,
où le Progrès a scs bureaux, li
vrcs de compte, listes d’abon­
nés. etc.

Par la poste, adressez sim­
plement, comme suit:

Le Progrès du Golfe,
Rimouski.

Toussaint”, deux DOCTEUR Z. VEZINA
DES HOPITAUX DE PARIS
Y eux - N ez  - G o rg e

O re illes

Bateau “D.
voyages par semaine aux Chu­
tes aux Outardes.

Ma boutique est maintenant re­
bâtie, j ’ai en mains des monuments
et épitaphes de toutes sortes, de
granit et marbre de carrière. Je suis
prêt à sacrifier 10 %  en bas des
prix d’ailleurs. U n e  visite est solli­
citée ; satisfaction garantie.

Xavier JEAN.
S T - F A B I E N

M. S. VA r<I
M l i PACIFIQUE CANADIENDEPART

MARDI et VENDREDI
Le voyage se fait directe­

ment sans aucun transfer.
Les ouvriers et les hommes

de chantier pour obtenir de
l’ouvrage, devront toujours s’a­
dresser à Ubald Lavoie ou à
J-E. Ilcpipel, Quai-Rimouski.

- X r »
A

Consultations gratuite aux
pauvres munis d’un certificat
de leur Curé.
Lundi : 10.39 à 11.30 A.M.
Jeudi: 4 à 5 P.M.

165 Rue Lafontaine.
RIVIERE-DU-LOUP

Organisation de voyages par terre et par mer—billets de transport, réserve

de wagons-Jits, wagons, hôtels, etc. -ans frais supplémentaire.fcfj lï -

f
rii] U

TON ie UI
FAVORI

Pour renseignements, s'adresser aux bureaux du Pacifique Canadien à Qué-

2-009.3 ; Château Frontenac, tel. 2-1840; Gareo*e PETITES NOUVELLES
Notts publions avec plaisir

gratuitement, toutes nouvelles
ou notes locales qu’on veut
bien nous communiquer par c-
crit, pourvu qu’elles soient con­
tresignées par la personne qui
les envoie. Par la poste, adres­
ser comme suit:

Le Progrès du Golfs,
Rimouski.

30 rue Saint-Jean, tel.

du Palais, tel, 2-0663.

bec,PHAR.
HACICNI,

* Tant pharmaolan voua dira au# a'aat la meil­
leur dai tonluuw. au'll a# eoanalt la aampaat-

OBLIGATIONS DE LA VILLE DE
RIMOUSKI A VENDRE

Ilea «t laa Dr. J. M. GUEVINChs, A. Langevin, l’Agent Général,Service des Voyageurs, représentant

les lignes de navigation oc anique, Gare du Palais, Québec, ou à

R.-G. Aamiot, Agent de District, Trafic-Voyageurs Gare Windsor, Mon-,
tréal.

l'E lix ir Tonique du Dr Noatlor art la *«1

bouteille suffit tour «« tn ltoaoM  do old# a *
■alaofc

Médecin Vétérinairetoutes« RimoaALTéléphone 110,
Toutes les maladies chez les ani­

maux sont traités avec le plus grand
soin par les procédés les plus récent»,

Le Proqrès-du-Golfe. est pu-
lilié par la Cie du Progrès du
Golfe, (S. Vachon, administra­
teur-gérant). Il est imprime
nnr l’Imprimerie Générale de
Rimouski.

Coupures de $100.00 et $500.00, Eché-
i ances diverses.

En vent- chez:
Ste-Blandin<
St-Mathîeu .

St-Simon

Hubert Filioi.
Jos. Audet

J. F. Jean
S'adresser à Geo. D’Auteuil,

Scc-trés.

I
#
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L B  P R O G R 1 S D U  G O L M
HANGAR ET ECURIE A 

LOUER VOYAGIBASEBALL A TROIS-PISTO-tcr avec celui-ci le magnificat de 
l’âme reconnaissante.

A l’évangile, M. le chanoine Ver- 
reau donna le sermon de circons­
tances. Disons avec sincérité que 
ses paroles ont produit dans les â- 
mes de toute l'assistance des im­
pressions aussi douces et aussi fé­
condes que sera profond et inou­
bliable le souvenir qu’en gardera 
:eurs coeurs.

Après la messe, un magnifique 
banquet, hommage offert au nou­
veau prêtre par sa famille, réunis? 
sait 15U convives. Grâce au service 
excellent de demoiselles bienveillan­
ces dont il nous faut taire les noms 
de peur de blesser leur modestie 
tout se passa dans l’ordre le plus 
parfait et les repas furent servis 
avec un brio qui en étonna plu­
sieurs

Des discours furent prononcés 
tant aux autres tables qui suivirent 
qu’à la table d'honneur, par M. le 
curé Perron, MM. les chanoines 
Boy et Verrait,, l’abbé Octave Ca­
ron, l'abbé Xénon Desrosiers, l’ab­
bé Chs. Charette, le R. P. Morin, 
l’abbé Prs. Kioux, MM. Elz. Côté, 
Marc-André Filion, Emile Lauzier, 
Jean-Baptiste Miilctte, agronome de 
Matane. Léonard Lévesque, élève 
de Belles-Lettres et Antonio Roy, 
Khétoricien, du Séminaire de Ri- 
mouski.

La fête fut des plus belles du 
commencement à la fin. Person­
ne ne s’est trouvé à la fin de ces 
deux jours solennels pour regret­
ter la fête d'ordination de mai qui 
fut manquée par suite de maladie 
survenue au plein milieu de la re­
traite.

Au nom du nouveau prêtre nous 
remercions cordialement toutes les 
personnes qui se sont occupées de 
préparer ces fêtes ainsi que toute 
celles nombreuses, qui l’ont géné­
reusement et largement gratifié de 
cadeaux.

Que le souvenir de ces beaux 
jours reste donc à jamais dans nos 
coeurs, vous qui fûtes présents: 
que les grâces précieuses que le 
Seigneur s’est plu à répandre sur 
b; tète du nouvel élu fasse gran­
dir notre foi et nous pénètre tou­
jours de reconnaissance et d’a­
utour envers Jésus.

gé et de l’évêque apparut par la 
porte latérale, eî lit le tour de de 
l’église, tandis que l'orgue, tenu par 
l’abbé Auguste Lavoie, professeur 
du musique au Séminaire, faisait 
retentir ses plus beaux accords.

La messe fut chantée au trône 
par le Pontife consécrateur assisté 
de M. le chanoine Charron, préfet 
des études au Séminaire de Ri- 
mouski, et de l’abbé Flavius d’An­
jou, directeur du Grand Séminaire. 
M. le chanoine Moreault, supérieur 
du Séminaire, agissait comme prê- 
tre assistant. MM. Léon D'anjou 
pire, et Orner D’Amours S.-U. é- 
caient les diacre et sous-diacre d’ot- 
lice. M. les abbés Jean Forest, 
-aancelier de Gaspé et Raoul Thi- 
oault, professeur au Séminaire 
remplissaient les fonctions de ce 
rèmoniaires; et l’abbv Pierre Choui- 
aard, celles de Thuriféraire.

Nous remarquions au choeur: 
Son Excellence Mgr Chs.-A. Car- 
uonneau, \  . G. de Rimouski, M. 
iabbé Edouard Chénard, chance­
lier de Rimouski, R. P. Beaulieu, 
S. J., Supérieur du Séminaire de 
< laspé, MM. les abbés Poirier, cu­
ré du Cap d'Espoir, Arthur Rioux, 
cure du Cap des Rosiers; Joseph 
Chénard, Procureur du Séminaire 
ue Gaspé ; Georges Dionne, D im  
teur du Petit Séminaire de Rimous­
ki ; et Joseph Lavoie, curé de St. 
Narcisse.

A l’orgue tenu par l'abbé La. 
.oie, on remarquait les abbés Ze­
non Soucy, de Rivière-Blanche; 
Antoine Perrault, de St-Cléophas • 
Alonzo Lamontagne, de Mont-Jo­
li et Luc Deschênes de Ste-Flavie; 
.es messieurs avec l'aide de pin­
ceur.-, étudiants du Séminaire ain­
't que de MM. Marius Labrie, E. 
E. D.
Rimouski, M.-A. Pillion E. E. L. 
rendirent avec entrain la messe 
grégorienne “Fons Bonitatts”.

L'abbé Octave Caron, curé de 
Cap-Chat, servait de parrain à son 
neveu, l'abbé Zénoti Desrosiers. A 
l’évangile, M. le curé Perron féli- 
ita le nouvel élu et sa famille et 
U remarquer que le grand honneur 
|u’a une famille de donner un en­
fant à Dieu retombe également 
>ur la grande famille paroissiale.

Ajprès la messe, un diner succu- 
'ent, préparé au couvent des SS. 
lu St-Rosaire réunissait tout le

N O TES LOCALESLe m o u v e m e n t d e s  
n a v ir e s  d a n s  le  
p o rt d e R im o u sk i

LES
Dimanche, le 4 juillet, le club de 

baseball “Trois-Pistoles” visitait le 
“National" de Rimouski et était 
défait au score de 10 à 6.

Le même jour, le “Trois-Pistoles 
j r ” jouait à St-Simon et rempor­
tait la victoire sur le club de l’en­
droit après une lutte contestée au 
score de 12 à IL Bilodeau et Le­
page du “Trois-Pistoles jr"  se dis­
tinguèrent en frappant pour le cir­
cuit ainsi que Tardif du St-Simon.

Dimanche, le 18, le même club 
rencontrait le “Royal" troisième 
club de notre ville et sortait vain­
queur par un score de 11 à 3.

Le “Trois-Pistoles jr ” lance un 
défi aux jeunes clubs amateurs en­
vironnants et de plus à “La Par­
rel le Lbr" de Rimouski, au “St- 
Eloi" au “Tobin” et au “Sacré- 
Cueur. Pour plus d’information 
-’adresser à M. Arnédée Levesque 
Trois-Pistoles, Co. Témiscouata.

Dimanche,le 25 juillet, le “Trois- 
Pistoles" recevait la visite du 
■Rimouski" et prenait sa revan- 
he au score de 11 à 4.

deux étages, EUROPE!
DES i

R 1MOUSKOIS
ET LEUftS a MIS

Grand hangar, à 
avec lumière électrique, et écurie 
attenante, à déjà servi d’entrepôt

—M. et Mme Aurèlc Pelletier, 
<ie Nashua, N. H., accompagnés 
de leurs filles, Mlles Lucile et Ed- 
ma, ainsi que de leurs fils M. Al­
fred. sont venus passer une Imitai- 
îe chez M. Epiphanc Rioux. 

ont fait le trajet en auto et sont re­
partis enchantés de leur voyage.

—M. et Mme Jean Demers, de 
Salem. Mass., étaient en visite à 
St-Auavlvt. chez leurs parents et 
à Rimouski, chez M. Epiphanc 
Rioux.

— M. Rovh Langlois, de Nashua, 
X. il., et ancien organiste à la ca­
lled raie de Rimouski, est actuelle­

ment en visite chez son père M. 
[os. Langlois, à St-Anaclct, et 
liez ses amis de notre ville.

—M. et Mme Paul-Auguste St- 
Laurcnt et sa famille, de Mon. 
réal, sont en promenade chez leur 
>ère M. François St-Laurent de 
Rimouski.

—Mme (Notaire) Fortin, de S'i­
ls id ore de Dorchester, accompagnée 
le sa fillette Madeleine, était der­

nièrement en visite chez Mme Art. 
Marmcn. de la ville de Rimouski 
it chez M. et Mme Emilio Noël. 
Elle fera un séjour de trois semai­
nes au Quai pour profiter de la pla- 
'e, puis se rendra chez M. Valmo- 
re St-Laurent. de SLAnaclet. Elle 
erminera sa vacance par un voya­

ge à Vile <1'Anticosti et à Gaspc 
dans l’intérêt de sa santé.

—M. et Mme P.-A. Noël et leurs 
■niants sont chez leur beau.frère, 
M. Antonio Lavoie, au Quai de Ri­
mouski, pour quelques semaines.

—M lies Berthe et Thérèse Voy- 
*r, de Québec, -ont en vacances à 
’hôtel ALpli Lavoie, au Quai de 

Rimouski. pour une partie de l’é-

e n

ARRIVEES
Juillet 22.—“Lodilus" de Riviè­

re aux Outardes.
Juillet 22.—"SS. Manicouagan” 

de Bersimis, 20 passagers.
Juillet 23.—“Bon Désir” de Qué­

bec, chargement de fret pour Ri­
mouski.

Juillet 23.—“J. Bouillon 
Québec, chargement de fret pour 
Rimouski.

Juillet 23.—“J Miller" <x Ber­
simis, repart le même jour avec 
malles pour Bersimis.

Juillet 23.—“C. G. S. Margaret” 
croiseur douanier.

Juillet 23.—-“SS. Baron Ren­
frew" 900 tonnes, venant de Mon­
tréal pour chargement de bois à 
fuseaux.

Juillet 23.—“Albacore" magnifi­
que yacht de plaisir appartenant à 
Lady W. Price.

Juillet 24.—“Lewis L." de Pa- 
pinachois.

Juillet 24.—“SS. Manicouagan” 
de Bersimis, malles et 20 passa­

de poste de commerce pour 
grains, provisions er foin. A louer 
à bonnes
immédiate. S’adresser 
et Caron, avocats, Rimouski.

et

conditions. Possession 
tïCasgrain

Ils
DEPART

U  14 août, de Québec et MontrUi" 
par le M EG ANTIC . “

Voyage il la portée de toutes Us & 
ses. Itinéraire au r/ioif du e»La modestie est au mérite, ce que 

les ombres sont aux figures dans 
un tableau : elle lui donne de la for­
ce et du relief.

voyage

Voici une occasion unique . dede
VOIR L’EUROPE !

(La Bruyère)
Inscrivez-vous immédiatement '

P o u r renseignem ents et adhésions 
s’adresser àRGBS S. Z . Côté, Rimouslou a y

K< Laurent Turcotte%
D irecteu r du service de langue français 

rue McGilli FmishiiisC 211 , MONTRER
M ain 7760

l

Notre ouvrage se distingue par 
la qualité du fini. Chaque impres­
sion est le résultat de méthodes 
modernes et scientifiques.

Apportez vos films.

FILMS KODAK.—Achetez les 
ici .

i l?
I

Ih

ST-SIMON
—iM. et Mine Philippe Parent, 

et leurs fils Georges et Ovila, de 
Faill-River, Mass, ainsi que leur 
rendre et leur fille. M.ct Mme Lau- 
rent-W. Stuart, de Warren, Rho- 
le-Islatid, E. Ü. étaient dernière­
ment en visite chez M. Elzéar Bé_ 
anger, beau-frère de M. I 
rent. Ils se sont rendus visiter 
Vautres parents à Bic, Rimouski et 
St-AnacJet. A part le premier men­
tionné ci-haut, les autres visitaient 
le Canada pour la première fois et 
sont retournés enchantés de leur 
voyage. Ils ont fait le trajet en au­
tos.

RIU’UKSENTANTS
DBSgers.

Juillet 24.—“SS. Savoy”, repart 
tout de suite pour Quebec.

Juillet 25.—"D. Toussaint”, de 
Rivière aux Outardes.

Représentants demandés. parTEe
Capital Life Assurance Co. poat
chaque localité où elle n’est pas n. 
présentée. Agents sérieux, deman- 
-lez notre contrat très rémunéra-' 
leur et

Juillet 27.—"Lewis L” 
pinachois, repart le même jour.

Juillet 28.—"SS. 
de Bersimis. malles et

de Pa- IS'IDORH BLAIS,

PH OTOGRAPHE, 

RIMOUSKI.

surpassé par aucune autre 
compagnie. Bureau du 
76 Du Pont, Québec.

Pa-Manicouagan" 
15 passa-

District,

gers.
Juillet 28.—"D. Toussaint" de

Rivière aux Outardes.
Juillet 28.—“Faucon”, de Cou- 

lombier.
Juillet 28.—“J. Miller”, de Bersi­

mis, repart le même jour (pour 
Bersimis.

Juillet 28.—"S-S'. Sable I ” de 
Québec, débarque plusieurs tonnes 
de fret et procède vers Baie des 
Cèdres.

£§7 Xoiwcllr  rmiss ion:
$1ivlzéar Côté, marchand, île

8100.000te.
—-M. et Mme Achille Caouette 

sont de retour d’un voyage à Am. 
qui chez leur enfants et autres pa­
rents. et chez M. 1). Lamarre, d’Al­
bertville, Co. Matapédia.

—M. et Mme Joseph Morin, de iy} 
Détroit Michigan, sont actuelle-, 
ment en visite chez leur beau-frè- j 
'•e, M. Achille Caouette et autres %»

—M. Albert St-Laurent est en 
promenade à St-Joseph de Lepa­
ge, chez son oncle, le curé Noël.

—Madame Ernest Poitras, de 
Québec f Jumonville), est actuelle­
ment en promenade, chez sa mère. 
Madame S. Caron, à la Pointc-au. 
Pcre.

—AL Edmond Bélanger négo­
ciant en gros, de Québec et Mada­
me Bélanger. M. L—N. Bélanger 
employé civil, aussi de Québec, ain­
si que Mme Léopold Godhout de 
Détroit Michigan, étaient au com­
mencement de la semaine, les invités 
de leur frère et belle-soeur M. et 
Mme Lauréat Bélanger de cette 
ville.

—Mlle Antoinette 
New. Bed ford. Mass, est venue 
rejoindre sa famille qui passe l’é­
té à Rimouski. l’invitée de M. 
Charles et de Mlle Adèle Gau-

d 'obligations .IjZ/> 1-30 ans.
$
êViile de S.-Joseph d'Alma

!
Intérêts payables les 

h veaux de la Banque 
K tvêa.1 et à Sl-.Ioseph d'A lm a.

1er mai et novembre, aux ba­
de Montréal à Québec, à Mon-DEPARTS

$Juillet 22.—"SS. Manicouagan 
pour Bersimis, 20 passagers.

Sl-Joscph d ’Alma est siinée dans 
| S i-Jean et de la .

Ouellct ainsi %  propre à l’ag rieu llu re
} tiques, Ionie celle région est en 
} plus vaste agglom ération de centres industriels de la 
i  province et du pays. E ntre au tres  industries ayant

f leur siège dans les environs, m cnlionnons: Alumini- di 
tun Com pany of Canada, D uke-Price, les Fabriques 2: 
de !’tu es et de Papiers d i Québec. L’aven ir de la vil- *  
Ouellct pa- sent leur vacances chez R’ de Sl-.los:cplt o A lm a st in lim em enl lié à celui d e *

VC la région en tière. m

Juillet 23.—“Lodilus” pour Ri­
viere aux Outardes, fret général.

Juillet 23.—“D. Toussaint” pour 
Rivière aux Outardes, fret génè-

la vallée du Lac „  
riv iere  Sagiuenay. Eminemment *• 

et riche en ressources hydrau- 
voie de devenir la

ré­parants.
M. Apolinaire

que sa soeur. Mlle M.-A. Ouellct, 
le Kivivrc-du-Loup, visitaient, ^ 

dernièrement leur mère Mme Da- 7
René.rai.

Juillet 23.—“SS. Manicouagan” 
pour Bersimis, 18 passagers.

Juillet 24.—“J. Bouillon”, pour 
Québec.

Juillet 24.—“C. G. S. Margaret”.
Juillet 25 .—“Lewis L . . pour Ta­

pi nachois. fret.
Juillet 26 .—“SS. Manicouagan" 

pour Bersimis, 25 passagers.
“D. Toussaint”, pour Ri­

vière aux Outardes, fret.

Funérailles de M. Josué 
Fournier

vid Ouellct.clergé présent ainsi que le père du 
Ce dernier chau­ vi.nouveau pretre.

:a les vêpres et Mgr Ross voulut
cette dernière.

—MIL M-Loitisc Parent, du Bic, 
était et. visite la semaine dernière j 
chez sa soeur, Mme Arsène Lavoie.

—M. Ledger Ouellct est allé à 
la Rivière- bt-Loup,dernièrement en 
visite chez son frère, Apolinaire

—Mme Afnédée Bélanger et sa 
fillette Simone, son. acucllement 
en visite pour une huitaine, chez 
leur père, M. Joseph Jean de St- 
Cléophas, Co. Matapédia.

bien y assister au trône accompa­
gné de M. l’abbé Perron et de l’ab­
bé Caron. An salut, le choeur ren-

Litcc; illr.—Mardi le 20 du courant, 
avait lieu en l’église de Ste.Luce, 
ie service funèbre de M. Josué 
Fournier, marchand de l’endroit, 
au milieu d’un grand concours de 
parents et d’amis accourus de tou­
tes parts pour rendre au regretté 
défunt le dernier témoignage de 
leur estime et de leur considéra­
tion.

03
Vallée de Biens im posables : §1.1)2 .8 ".

%lit plusieurs morceaux en partie.
Le lendemain à neuf heures, le 

nouvel élu chantait sa première 
grand’messe solennelle.
Uct. Caron assistait son neveu, M 
M. lê  abbés Adélard Ouellct, vi­
caire à la cathédrale et Orner D'a­
mour.- -ous-diacre, de Cacouna, a. 
gis-aient comme diacre et sous.dia- 
cre d'office. A l’orgue, touché par 
l'abbé La voie, la messe grégorien­
ne "De Angelis” fut parfaitement 
rendue par le même choeur de la 
.•eiiie, copandant plus nombreux.

Plusieurs étudiants, pou,' la plu­
part élèves de l'abbé Desrosiers, 
venus de Campbellton, de la Baie 
des Sables, de St-Octave, de Pri­
ce, de Mont-Joli, de Ste-Luce, de 
Rimouski, s’étaient fait un devoir 
de prendre part à ces fêtes.

Ajoutons à cela, une magnifique 
couronne de prêtres plus nom­
breux qu’hier et dont voici les 
noms : M. le curé Perron, MM. les 
chanoines Roy, curé de la cathé­
drale et Verreau de l’isle-Verte, 
les révérends Pères Kerdélué de 
la Pointe-au-Père. M. l’abbé Ivéo- 
nidas Noël, curé de St-Josq»h de 
Lepage, les abbés Borromée et 
Adéodat Beaulieu, curés de Ste- 
Luce et de Ste. Angèle ; RR. Pères 
Guérin et Bertrand O. M. L, de 
Mont-Joli ; M. les abbés 
Michaud, curé de St-Octave, Mo­
rin, curé de Prive, les abbés Chs. 
Charrette, A'dolpe Tremblay, L. 
D’Anjou. R. Thibault et R. Rioux. 
professeurs au Séminaire de Ri­
mouski, Jean-Baptiste Desrosiers, 
P. S. S. professeur au grand Sémi­
naire de Montréal, Arthur Rioux, 
curé du Cap des Rosiers, Joseph 
Chénard, procureur du Séminaire 
de Gaspé, Joseph Lavoie curé de 
St-Narcisse, Chs-Eugène Parent, 
vicaire de Price et Eugène Berger 
des Missions Etrangères.

De nombreux parents et amis é- 
taient venus d ’un peu partout join­
dre leurs accents aux prières des 
nombreux prêtres pour implorer 
les bénédictions du Très-Haut sur 
la tête du nouvel élu et pour chan-

Obligations m im icinales com portan t à la fois de 
bonnes garanties et un !.. n rendem ent.e

( 0  ». -27. ' vv PRIX: POUR RAPPORTER 5.10% à 5.30%, 

"ELLN LES ECHEANCES.
e-
O

L'abbcvrcau.
—M. l’avocat Ls.Philippe Rioux 

•t Mme Rioux, née Rioux (Blan- 
die), sont de retour de leur voya­
ge de noces à Salem, Mass.

—Mme J.-A. Paradis, de cette 
ville, est en promenade à Québec, 
lie d’Orléan et Trois-Rivières.

iIUSURES UES MAREES
'Ions renseiynements supplémentaires sur demande.

Mer haute
Le cortège composé d'au-delà 

de 200 voitures était sous la direc­
tion de M. Léo Julien, entrtipre- 
dc pomp funèbres, de St-Ana- 
clet.

%a. m. p. m. 
Juillet 31.—7.46 851 
Août L— 7.46 8.21 
Août 2.— 854 9.29 
Août 3.—
Août 4.—
Août 5.—
Août 6.— 0.27 LOI 

Mer basse 
a. m. p. m.

Juillet 31.—0.33 12.58 
Août L—1.31 1.50
Août 2 —2.38 2.46 
Août 3.—3.57 3.48 
Août 4 .—5.21 4.55 
Août 5 .—6.32 5.56 
Août 6 .—7.26 6.47

V er sa iB o & dsrica ire
MONTRÉAL

BUREAU
1mm. Verwlllei, MONTR

son heatt-.père M. Nap. Fournier, 
le St-Mathieu, le 15, Mme Four­
nier était de retour chez elle.

Le 19 juillet, M. Ludgcr Four­
nier. M. Léonidas Cadoret, voya­
geur. de Québec, étaient les hôtes 
le M. J.-A. Fournier, forgeron ; 

après avoir passé une agréable 
journée du lundi, ils partirent à 
bonne heure mardi pour une ex­
cursion en auto à Mat an e accom­
pagnés de Mme J.-A. Fournier et 
Mme A. St-Amant, qui se rendait 
chez son frère à Baie des Sables. 
.Vnrès avoir dîné à l’hôtel de Ma-

ouintc
—M. A. Pincau.de Long Branch, 

X. ]., est en .promenade à Rimous­
ki pour deux semaines.

— M. J.-H. Bernier, est de re- 
our d'un voyage d’affaires à Mon­

tréal, où il a pris un contrat com.

oicr,
F CAL10.06 10.34 

11.14 11.34 
12.12

T4I : M. 7080Les porteurs du corps étaient 
MM. Pierre Tremblay, J.-J. Côté, 
lfermas Desrosiers, Joseph Pelle­
tier. Ovide Côté, Johnny Ross, 
tous amis intimes du défunt.

Les coins du poêle étaient por­
tés par ses quatre fils, Antoine, 
Jean-Baptiste, Emile et Adéodat.

Le drapeau du Sacré-Coeur é- 
tait porté par son gendre, M. Ze­
non Paquet.

La levée du corps fut faite par 
M. l’abbé C.-B. Beaulieu, curé de 
la paroisse et le service chanté 
par M. l’abbé Jean Lang!s de 
Montréal, neveu du défunt assis­
té comme diacre et sous-diacre de 
MM. les abl>és Ad. Gagnon, curé 
le St-Valérien, et J.-B. Desrosiers, 

professeur au grand Séminaire 
de Montréal, tous deux enfants de 
la paroisse, MM. les abbés Adol­
phe Tremblay, du Séminaire de 
Rimouski et Fillion de Québec, di­
rent des messes aux autels latéraux. 
On remarquait au choeur MM. les 
ibhés PI ou rdc, curé de St-Galbriel, 
M. Côté, son vicaire, M. Fillion 
aussi de Québec.—Suite page 2.
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ne représentant, ici. de la Cie d’au­
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Ayez recours à un homme de l’art.Ordination et première 
messe à Ste-Flavie J. A. G ENDREAU

Membre de  /’Association des Optométristes et
Opticiens de lu Province de Québec. \

H  LE MEILLEUR OPTOM ETRISTE OPTICIEN CONNU { 
B ureau à Mtml-.loli, le 1er lundi de chaque mois à { 

l'I Intel Lavoie, rue de la S tation . ■
Bureau à Ma lane, toi,s Jjs 1er m ard i et m ercredi de 

chaque mois, chez M. I. .. de G. R ioux, agent de la “Me-  ̂
tropolilan  Life” .
PRIX RAISONNABLES

tane nos promeneurs se rendirent 
à Ste-Luce et revinrent tous sou- 

Bonnenfant de

Les 18 et 19 juillet, dans l’égli­
se de Ste-Flavie se déroulaient des 
fêtes solennelles dont le souvenir 
restera longtemps clans la mémoire 
des nombreux assistants. L'ordi­
nation d’un enfant de la paroisse, 
M. l’abbé Zenon Desrosiers, et sa 
première messe sont vraiment des 
fêtes paroissiales et le caractère 
imposant de toutes les cérémonies 
est de nature à faire naître dans 
les âmes des enfants les plus hau­
tes aspirations.

Pour la circonstance, les devan­
tures du presbytère et de l’église 
étaient pavoisées d’étendards et de 
drapeaux multicolores ; le tout in­
diquait que la paroisse était en lies­
se : l’église était ornée de ses plus 
beaux décors.

Samedi le 17, nombre de parois­
siens, ayant à leur tête, M. le curé, 
s’étalent rendus à la gare de Mont- 
Joli pour recevoir Monseigneur 
Ross, évêque de Gaspé, qui devait 
faire l’ordination le lendemain.

Dimanche le 18* à neuf heures, 
c’était l’ordination. Une foule très 
nombreuse avait déjà envahi le 
temple quand la procession du der-

Mais, maman, pourquoi donc col­
lectionnez-vous tous les catalogues 
des maisons de commandes par 
malle puisque vous n’achetez ja­
mais rien?

—C’est pour voir toutes les bel­
les occasions que je manque.

per à l’hôtel 
Raie des Sables, ils nous arrivèrent 
le soir très tard, enchantés de leur 
voyage. Jeudi nos voyageurs re­
tournèrent dans leur famille.

Dimanche dernier.
Anne Fournier, institutrice de St_ 
Mathieu était en visite chez son 
frère M. J.-A. Fournier, chez qui 
elle passa quelques jours.

Mlle Rose-
S ATI SFA CTI ON GARANTIE 

CONSULTATION GRATUITE
CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE RIMOUSKI 
COUR SUPERIEURE 
No. 411

D.-A.

COUR SUPERIEURE 
Hilaire Carroll, cultivateur, de la 

paroisse de Ste-Marie de Sayabcc.
Demandeur

CHOCOLA T
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—I.e 11 juillet Mme Ph. Fou- 
nier, de St-Faibien était en prome­
nade chez son beau-frère J.-A. 
Fournier, forgeron. Le 14, elle re­
tourne chez elle, accompagnée de 
sa belle-soeur Mme Fournier qui 
après avoir fait une jolie excur­
sion à la mer de St-Fabien, allait 
en auto accompagnée de sa mère, 
son frère et sa soeur, et de M. L. 
ÎJd. Fournier. De là, Mme Four­
nier se rendit passer la soirée chez

lvs
y <Joseph Thibault, fils de Germain, 

ci-devant de l'endroit appelé San- 
dy-Bay, et présentement absent de 
la province de Québec, de lieux 
inconnus.
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UiDéfendeur. W â * * *  ? 'XieyORDONNANCE

Il est ordonnée au défendeur, de 
comparaître dans le mois.

Bureau du protonotaire, Rimous­
ki, ce 27 juillet, 1926.

pleason Belzile, P. C. S.
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